
Samedi 30 septembre 2023 [3 heures du matin]

Retournez à la Bête que vous vénérez,
assassins de Mes peuples, assassins de Mes enfants !

Ce que vous avez fait subir, vous le subirez !
Et cependant Je pleure car J’aime chacun de Mes enfants
et Je désire pour lui la Vie dans l’Éternité et non la mort.

[LE SEIGNEUR] Cessez vos guerres, hommes stupides et incohérents qui
cherchez la victoire par la guerre ! Qu’obtiendrez-vous de bon ? Qu’ai-Je
enseigné, la guerre ou la paix ? Mais vous êtes plus vils que le Démon,
vous faites allégeance avec la Bête ! Qu’adviendra-t-il de vous ? Cessez
de servir la Bête, faites la paix ! Qu’attendez-vous ? L’orgueil, voilà votre
prison ! L’orgueil, le pouvoir, l’allégeance à l’infâme Bête ! Vous mourrez
dans vos ignorances et vous recevrez la guerre en héritage dans le fiel
de l’Enfer ! Pourquoi n’écoutez-vous pas Mes paroles de paix ? Vous en-
flammez  le  monde  de  vos  orgueils !  Ne  peut-il  y  avoir  la  paix  entre
vous ? Quand viendra le grand Jugement, que ferez-vous ?
Vous qui avez dirigé avec le fouet, vous recevrez le fouet en héritage !
Vous qui avez mis tous vos espoirs dans les biens de ce monde, vous vi-
vrez dans la pauvreté de l’esprit et que de douleurs pour vous de voir le
Ciel et de ne pouvoir y accéder ! N’ai-Je pas dit que ce que vous faites
subir aux autres, vous le recevrez en héritage ?

Ah, mes enfants,  comme Mon Cœur pleure  devant tant d’indifférence,
tant d’orgueil, de voir tant de Mes enfants se perdre et marcher en clau-
diquant ! Vous avez nourri vos esprits des instincts de la Bête et vous
croulez sous les immondices. Sachez-le, vous ne sortirez pas vainqueurs
de vos manigances et de vos malfaisances !  Vous voulez l’Enfer, vous
l’aurez. Vous voulez les plaisirs immondes ? Vous aurez le jugement de
la pureté et vous entrerez en agonie. L’Envers1 vous tient et vous ment !
Pourquoi mordre à l’hameçon ? Toujours plus de fastes, toujours plus
de pouvoirs et de plaisirs immondes !
La géhenne n’est plus à vos portes, vous y avez mis les pieds ! Vous en-
trerez dans Ma Justice et Je défendrai ceux qui Me suivent ! Puisque
vous faites allégeance à la Bête et que vous marchez dans ses pas, Je
vous laisserai prendre le chemin et, comme Judas, vous irez là où nul
ne voudrait aller ! Cessez de trahir Mes peuples qui sont Mon peuple de
ceux qui Me suivent, qui cherchent Ma Parole de Vérité et qui M’aiment !
L’Enfer à vos portes gagne du terrain et vous parlez de guerre au lieu de
paix.
Que croyez-vous être, dirigeants infâmes et abjects, qui vous servez de
Mon peuple pour vos appétits ? Vous serez jugés à la manière dont vous
avez jugé et vous irez dans la géhenne, tout comme vous envoyez sur le
front Mes innocents. Vous faites des hommes, Mes enfants, des bêtes
pour l’abattoir et vous calculez votre grandeur en fonction de votre pou-
voir. Ô hommes immondes et pervertis, Je vous donne Mon avertisse-
ment car l’Avertissement vient et vous serez à genoux devant Ma Volon-
té ! Il suffit de vos orgueils, dirigeants malfaisants et imbus qui jouez
des hommes dont vous avez la charge pour les mener à l’abattoir ! Est-
ce ainsi que Je mène Mon troupeau, Moi, le Berger de Mes agneaux et

1) Le Mal, tout ce qui s’oppose au Bien.



de Mes brebis ?  Cessez  d’enflammer le  monde !  Vous avez  allumé la
mèche et elle prend mille feux en mille lieux ! L’Avertissement, lui, brû-
lera vos méfaits et  par surprise vous prendra, ô hommes incrédules,
hommes orgueilleux qui ne vous souciez de vos peuples ! Vous n’êtes
bons qu’à l’abattoir tous comme les boucs qui périssent dans l’Enfer.
Souvenez-vous, Je suis venu pour les faibles, les pauvres, les malenten-
dants et les malades. Si vous, dirigeants abjects et infâmes, vous refusez
d’entendre Ma Parole d’amour et de paix, Je vous laisserai aller là où
vous menez  Mes peuples  qui  sont  Mon peuple.  Mais  sachez-le,  c’est
vous qui entrerez dans la géhenne, alors que Je prendrai Mes petits
contre Mon Saint Cœur pour les délivrer de vos exactions et de vos ab-
jections. Laissez Mon peuple vivre en paix, laissez Mes peuples dans la
paix. Là est votre devoir : non la guerre mais la paix !  Sachez-le, sur
l’autre rive, c’est vous qui vivrez l’Enfer et ce ne sera pas pour un temps,
mais pour l’Éternité. 

Loin de Ma Face, hommes aux visages impurs, aux mœurs infectes, aux
orgueils démesurés ! Retournez à la Bête que vous vénérez, assassins de
Mes peuples, assassins de Mes enfants ! Ce que vous avez fait subir,
vous le subirez ! Il sera loin le faste dans lequel vous vous pavanez et
Moi, J’emporterai Mes enfants dans Ma Demeure, tous Mes enfants que
vous avez pourchassés par la peur et l’angoisse ; toutes les familles que
vous avez détruites, Je les reconstituerai mais vous, qui vous êtes proté-
gés, vous irez là où vous ne voudriez pas aller. Vous marcherez dans la
boue du Bouc. Et ce n’est pas Moi qui le ferai mais votre allié, le Bouc
qui, après vous avoir menés dans le faste du monde, vous plongera dans
les lieux infects du monde d’en bas. Ainsi est sa récompense que vous
recevrez pour l’avoir servi, vous qui avez aimé le pouvoir, les fastes du
monde, qui avez mené les guerres. Mener un peuple, c’est l’aimer ; diri-
ger un peuple, c’est le sauver contre tous les vents et les marées. Celui
qui guide est là pour servir non pour être servi, mais vous, vous faites
l’inverse ! 

Faites bien attention ! Le Jugement vous jugera et il n’y aura pas de tri-
bunal pour alléger vos fautes ; vous serez tous jugés à la mesure de ce
que vous aurez donné. Enfants, seul l’amour sauve et seul l’Amour est !
Vous qui servez l’argent, vous servez le Bouc et vous qui servez le Bouc,
où irez-vous ? Réfléchissez et faites la paix. 

Jusqu’au dernier, dites-vous comme vous allez frissonner d’effroi pour
l’Éternité de vos jours ! Et cependant Je pleure car J’aime chacun de
Mes enfants et Je désire pour lui la Vie dans l’Éternité et non la mort. À
vous de faire le choix et, bien que Mon Cœur pleure, Je vous laisse votre
liberté. Laissez-Moi simplement vous crier encore : «Aimez, enfants, ai-
mez» ! Aimer c’est sauver, aimer c’est sauvegarder des vies, c’est donner
à chacun une mesure pleine, débordante d’amour et de paix. Souvenez-
vous de cette parole : amour et paix !


